
LE CANADA MUSICAL.

-Le comte s'occupe donc de chimie ?
-Pas du tout, le jeune homme en question a d'autres

titres à ses sympathies que de fortes études scient.fiques Je
vous surprendrai beaucoup on vcus disant que vous voyez
là une des organisations musicales les plus extraordinaires
de notre époque.

-Son nom?
-- Ma foi, je l'ai oublié, tout ce que je sais, c'est qu'il se

termine en I ou en A, et je me brouille toujours avec ces
diables de noms. .Quoiqu'il en soit, il possède une voix de
ténor vraiment admirable Il s'est fait entendre pour la pre-
mière fois, il y a deux jours, à une soirée donnée par une de
nos illustrations financières, il y a produit la plus profonde
sensation, et nul doute que, s'il voulait débuter sur une
de nos scènes lyriques, il ne s'y plaçat tout d'un coup au
premier rang

-Et pourquoi hésiterait-ilà se lancer dans une carrière
où sa fortune est assurée, s'il a le talent supérieur qu'on lui
attribue?

-C'est en effet ce qu'il aurait de mieux à faire , mai,,
le croiriez vous, il n'a que du dégout pour la carrière des
arts, et ne considère la musique que comme une chose de
luxe, une brillante superfluité, un pretoxte pour être admis
dans les salons, un moyen do conquérir les faveurs du grand
monde, car il a de l'ambition à ba manière Son idée fixe
est de devenir un savant de premier ordre Il est vraiment
dommage qu'il soit si original, dans tous les cas, c'est un
grand virtuose.

- Voilà votre opinion ?
-Et celle des hommes les plus compétents
-Sous quel habile maître ce phénomène s"est il donc dé-

veloppé ? Où a-t-il fait ses études musicales ?
- Je ne sais.
-Comment I vous no connaissez aucun de ses antécé-

dents ?
-Absolument aucun
-Ecoutez, mon ami, dis-je à Champein, tout ce que

vous me dites là me parait fort extraordinaire. L'expérience
m'a rendu quelque peu sceptique, et vous mo permettrez de
vous parler franchement

- Je vous duoute
-Eh bien 1 je crains que dans cette circonstance vous

ne vous fassiez le complaisant écho d'éloges exagérés Nous
vivons dans un monde où los meilleurs esprits sont exposés
souvent à prendre pour des. réalités les illusions les plus
grossières Vou, savez que chaque année les salons parisiens
éprouvent l'iriésistible besoin do mettre en évidence quel-
que prodige nouveau, dont la célébrité ne dépasse point la
durée de quelques semaines J'en ai tant vu naître et mourir,
de ces grands aitistes I Tenez mon ami, je douterai du gé-
nie du votre vîituose espagnol, jusqu'à ce que vous m'on
ayez donné des preuves positives

- Eh bien I vous en aurez1

- Quand?
. -Ce soir

-Où?
-Ici même.
Au moment où se terminait notre conversation le violon

de Kreutzer commença une de ces délicieuses fantaisies qui
obtenaient toujours un succès d'enthousiasme A mesure
que les motifs se développaient, l'émotion de l'auditoire se
manifestait avec plus de vivacité, et le jeu plein de verve et
de hardiesse du célèbre exécutant produisit un effet irrésis-
tible Pour moi, je ne ressentis qu'à un faible degré l'influ-
ence de ce merveilleux talent Mon Imagination était en-
tièrement préoccupée de l'étrange révélation que Champein
venait de me faire. J'attendais avec impatience le jeune
chanteur, et l'avouerai-je, j'éprouvais une secrète joie on
pensant que je pourrais donner une leçon à mon ami et lui
prouver qu'il s'était laissé aller trop facilement à l'enthou-
siasme.

Le comte dit quelques mots à l'oreille du jeune homnio,
et celui-ci, sans se faire prierdavantage, se mit à chanter un
de mroau les plus admhé et les plus populaires du .Ma.

trimono segreto Je fus ravi, émerveillé C'était une métho-
de, une souplesse do vocalisation, une puieté, une élégance,
des broderies de bon goût et une expression dramatique au-
dessus de toute louange. Il y avait là des dilettantes distmn-
gués, dos artistes du plus grand mérite Eh bien, ils s'accor-
dèrent tous à proclamer que leur oreille n'avait jamais été
frappée par des accents plus délicieux, plus sympathiques,
qu'ils n'avaient jamais entendu exprimer avec plus d'intel-
ligence, dle précision et de verve toute la poésie de la musi-
que, toutes les graces de la mélodie

Lays, qui était présent, dit ces paroles
-Monsieur Orfila, on n'a jamais mieux chanté ce mor-

coau, on ne lo chantera jamais mieux que vous
L'admirable artiste que nous venons do mettre on scène

était en effet M Orfila, devenu quelques années apiès une
des plus grandes illustrations scientifiques du dix-neuvième
siècle, doué par la nature de l'organe le plus enchanteur, il
aurait pu rivaliser avec Duprez et Bubini, les éclipsor peut-
être. Mais tout en dirigeant vois des travaux d'un autre
genre ses puissantes facultés, il ne cessa jamais do cultiver
l'art auquel il avait dû ses premiers succès dans le monde
La musique qui avait charmé sa jeunesse, embellît ses dor-
nliei s jours (A continuer.)
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